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Primark recrute 350 salariés  
pour Open sky	 Page 6
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La gendarmerie ouvre une 
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Basketball : Trappes poursuit  
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Un hôpital virtuel est  
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UNE NOUVELLE RÉSERVE 
NATURELLE  

NATIONALE À SQY  
ET DANS LE SUD  

YVELINES

SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES

TRAPPES
Municipales :  
le soutien  
de LREM à  
Guy Malandain  
crée la surprise

GUYANCOURT
Le premier 
bâtiment 
en bois du 
Technocentre 
sort de terre

VILLEPREUX
Municipales : 
le maire sera 
finalement 
candidat,  
son ancienne 
2e adjointe 
aussi

Ce bâtiment de plus 
de 6 000 m² doit voir 
le jour à Guyancourt. 
Il alliera formation 
dernier cris, 
télémédecine, ainsi 
qu’un espace dédié  
à l’innovation et  
à la recherche.
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Rapprocher les jeunes et la police 
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Le parking de la mairie ferme  
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Olivier Pareja, élu tête de liste  
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La ministre de la justice est venue 
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Plaisir : Elle retrouve  
son mari ligoté sur leur lit Page 10

 SPORT 
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gagnant sur le banc de Trappes Page 12
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Expleo emménage dans  
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JO 2024 :  
VTT SUR LA COLLINE 

D’ÉLANCOURT,  
LA MENACE  
CHAMONIX ?

SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES

SAINT-QUENTIN-
EN-YVELINES
L’institut 
handisport  
du futur  
doit ouvrir  
en 2024

GUYANCOURT
Le maire 
sortant 
François 
Morton est tête  
de liste aux 
élections 
municipales

MAUREPAS
Un chapiteau 
provisoire  
pour aider les 
commerçants à 
affronter l’hiver

Anciennement appelé 
L’International, 
l’immeuble Le Carré 
affiche un tout 
nouveau visage.  
Sa partie bureaux 
est désormais 
majoritairement 
occupée par  
la société Expleo.
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ÉLECTRO  
POUR UNE SOIRÉE

MONTIGNY-LE-BRETONNEUX
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01 58 88 10 00
(1)

JUSQU’À 

6 000 €
 DE REMISE (1)

SUR UNE SÉLECTION DE LOGEMENTS 

LES TERRASSES DU TRIANON

Saint-Cyr-l’Ecole

(1) Réduction de 1500 euros par pièce principale (pièce de plus de 7m² hors cuisine et salle de bain) sur le prix de vente sur une sélection de logements (lots : C34, H15, H34, D12, G22) de la résidence Les Terrasses du Trianon à Saint-Cyr l’Ecole, sur la base de la grille de prix en TVA 20%  des logements en vigueur au 04/10/2019. Offre valable pour toute réservation signée entre le 04 novembre 2019 et le 30 novembre 2019 d’un appartement sur 
la résidence Les Terrasses du Trianon à Saint-Cyr l’Ecole, sous réserve de signature de l’acte authentique de vente dans les délais stipulés au contrat de réservation. Dans la limite des stocks disponibles. Offre non cumulable avec les autres offres Bouygues Immobilier en cours. Conditions détaillées sur simple demande ou sur www.bouygues-immobilier.com. Le réservataire dispose d’un droit de rétractation de 10 jours (article L 271-1 du code de 
la construction et de l’habitation). Bouygues Immobilier, SAS, au capital de 138.577.320 €, SIREN 562 091 546 RCS Nanterre, siège social, 3 boulevard Gallieni à Issy les Moulineaux (92130), intermédiaire en opération de banque catégorie mandataire Intermédiaire en Opérations de Banque (MIOB) inscrit à l’ORIAS sous le n° 13006299. Document et illustration non contractuels.  Crédit Photo : Getty Images. Conception : Types Top/Athana 10-19.
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SQY Faites appel à nous !
pub@lagazette-sqy.fr

 vous désirez passer votre publicité dans notre journal ?   
entrepreneur, commerçant, artisan

Vous êtes

 ÉLANCOURT 
La Ville récompensée  
pour sa boxe itinérante Page 4

 VILLEPREUX 
La commune pourrait accueillir  
des Tibétains Page 5

 SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES 
Tony Estanguet assure que le travail 
continue pour les JO à Élancourt Page 8

 MAGNY-LES-HAMEAUX 
La commune a mis aux enchères  
son matériel déclassé Page 8

 FAITS DIVERS 
Trappes : Une enveloppe suspecte  
bloque le commissariat Page 10

 SPORT 
Cyclisme : Deux jeunes pistards de 
l'équipe de France au VCESQY  Page 12

 CULTURE 
Montigny : Grand Corps Malade slame  
à la ferme du Manet ce vendredi Page 14

Les violences 
conjugales augmentent 
ou la parole se libère ?

 Hebdomadaire gratuit d’informations locales
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20 LOGEMENTS  
EN ACCESSION SOCIALE  

À LA PROPRIÉTÉ SUR  
LE SITE DE L’EX-COLLÈGE 

BERGSON

MONTIGNY-LE-BRETONNEUX

SAINT-QUENTIN- 
EN-YVELINES
Le projet  
de règlement  
de la publicité 
est acté

COIGNIÈRES
Le magasin 
O’Tera a 
définitivement  
fermé  
ses portes

GUYANCOURT
L’ancien site  
de Thalès  
prendra le nom 
de quartier  
des Savoirs

Depuis le lancement  
du Grenelle consacré  
aux violences conjugales, 
les associations œuvrant 
à SQY ont noté  
une nette augmentation 
des signalements 
de violences faites 
aux femmes. Alors 
recrudescence ou prise 
de conscience ?
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FAIRE DÉCOUVRIR ET 
ATTIRER LES JEUNES  

VERS LE MÉTIER 
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TRAPPES
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SQY Faites appel à nous !
pub@lagazette-sqy.fr

 vous désirez passer votre publicité dans notre journal ?   
entrepreneur, commerçant, artisan

Vous êtes
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Un bar à innovations ouvre  
dans la galerie d’Auchan Page 9
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Mouma Benmansour a disparu  
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 SPORT 
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à Aubervilliers Page 12

 CULTURE 
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l’agglomération Page 14
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SQY BUSINESS DAY :  
UNE JOURNÉE  

POUR  
« FACILITER LA VIE »  
DES ENTREPRISES

SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES

PLAISIR
3 000 arbres 
en plus pour  
la forêt de 
Sainte-Apolline

LA VERRIÈRE
Face aux 
désagréments 
pointés  
par les 
habitants, 
Eurovia fait 
visiter son site

ÉLANCOURT
Le restaurant 
Les Templiers 
s’associe  
au Coin du 
sommelier  
pour installer  
une cave à vins
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Le réaménagement 
du carrefour de la 
Malmedonne est 
désormais espéré pour 
démarrer en 2024. Il 
permettra de relier La 
Verrière et Maurepas, 
actuellement séparées 
par la RN 10.
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LA POLICE SE FORME  
À LA CONDUITE EN 

SITUATION D’URGENCE

YVELINES
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Réaménagement  
du carrefour de  
la Malmedonne :  
la RN 10 va être enfouie

Contact : pub@lagazette-sqy.fr La Gazette de Saint-Quentin-en-Yvelines  
12, avenue des Prés - 78180 Montigny-le-Bretonneux

En 2020,
profitez d’une visibilité optimale 

auprès d’un large lectorat hebdomadaire.



« L’hôpital virtuel »  
est prévu pour 2024

Ce bâtiment de plus de 6 000 m² doit 
voir le jour à Guyancourt. Il alliera 

formation dernier cri, télémédecine, 
ainsi qu’un espace dédié à l’innovation 

et à la recherche.

Le premier hôpital vir-
tuel de France pourrait 
ouvrir à Saint-Quentin-
en-Yvelines en 2024. 

L’agglomération et l’Université de 
Versailles-Saint-Quentin (UVSQ), 
au travers de son Unité de forma-
tion et de recherche (UFR) de santé 
Simone Veil, portent ce projet qui 
visent à construire un bâtiment 
doté des dernières innovations, où 
seront regroupés de la formation, 
de la télémédecine ainsi qu’un 
espace dédié à l’innovation et à la 
recherche. Si les contours de cet 
« hôpital du futur » ont été présentés 
pendant l’été, les porteurs de ce 
projet estimé à plus de 50 millions 
d’euros recherchent actuellement 
des financements. L’ambition 
affichée est que le lieu soit ouvert 
aux Saint-Quentinois, aux profes-
sionnels de santé du territoire, aux 
industriels et chercheurs. 

« Préfigurer le CHU  
de demain »

L’engagement de créer un hôpital 
virtuel a été pris par l’UFR de santé, 
installé à Montigny-le-Bretonneux 
en bas de SQY Ouest, dans le cadre 
du deuxième Contrat local de santé 
saint-quentinois, signé en juin 
2018 (voir La Gazette du 12 juin 
2018). «  L’ambition de cet hôpital 
est de préfigurer le CHU (Centre 
hospitalier universitaire, Ndlr) de 
demain, indiquait Djilali Annane, 
doyen de l’UFR saint-quentinois, 
dans un communiqué annonçant 
le projet. Un CHU plus proche des 
territoires. »

« Quant on dit ‘‘hôpital virtuel ’’, il 
s’agit bien d ’un bâtiment de 6 000 
à 7 000 m², qui sera construit à 
la place des préfabriqués à côté 
du bâtiment Vauban de l ’UVSQ 
(à Guyancourt, Ndlr)  », insiste 
cependant la professeure Valeria 
Martinez, enseignante-cher-
cheuse à l’UFR de santé et mis-
sionnée avec une autre collègue 
sur le projet d’hôpital virtuel, 
rencontrée courant novembre. Ce 
nouveau bâtiment sera composé 
de trois plateformes. 

Une première, actuellement prévue 
pour faire 2 500 m², sera consacrée 
à l’enseignement. « L’objectif est de 
renforcer la formation initiale des 
étudiants en santé, et également 
d ’offrir aux professionnels de santé 
du territoire, quels qu’ils soient, un 
endroit où faire de la formation conti-
nue, ce qui peut être très attractif pour 
faire venir des médecins », explique 
l’enseignante-chercheuse de l’UFR. 

Pour offrir un enseignement à 
la pointe de la technologie, sont 
notamment prévues de la réalité 
virtuelle, des mannequins de 
simulation dernier cris, des tables 
d’anatomie en trois dimensions,... 
Concrètement, un «  petit hôpital 
va être reproduit » numériquement 
« avec les différentes salles qui vont 
correspondre à ce que vous avez dans 
un hôpital  : bloc opératoire, salle 
d ’accouchement, etc., précise Valeria 
Martinez. En réalité virtuelle, on 
peut faire des programmes qui font 
qu’on n’a pas besoin de se déplacer à 
l ’hôpital, et apprendre sur place. » 

L’hôpital du futur saint-quenti-
nois devrait également se doter 
de mannequins de simulation, 
qui sont en train de se dévelop-
per dans l’enseignement, et dont 
l’UFR Simone Veil dispose déjà 
de quelques exemplaires. « L’idée, 
c’est que tous les étudiants fassent leurs 
gestes techniques pour la première fois 
sur un mannequin, et pas sur l ’homme 
comme ça se faisait avant », prévoit 
la chargée du projet.

Réalité augmentée  
et jeux virtuels

Ces différents outils pourront 
être utilisés séparément ou de 
manière combinée. « Par exemple, 
les étudiants pourront faire juste la 
simulation sur mannequin ou juste 
de la réalité virtuelle, mais on peut 
aussi imaginer qu’on fasse de la réa-
lité augmentée : ils auront des casques 
de réalité virtuelle et le mannequin, 
et vont pouvoir voir des choses que 
le mannequin ne peut pas appor-
ter  », souligne Valéria Martinez, 
qui ajoute que les étudiants 
disposeront aussi de jeux virtuels 
d’apprentissage, de simulation de 
chirurgie et bien d’autres.

Cette plateforme de formation 
permettra également de s’adap-
ter aux évolutions des études de 
médecine et à l’augmentation 
prévue du nombre d’étudiants de 
santé. L’un des aspects impor-
tants de l’hôpital virtuel est « son 
ouverture sur la ville », ce qui sera 
également le cas pour la partie for-

mation, précise Valeria Martinez : 
« Dans cet hôpital, on voudrait faire 
de la prévention pour les lycéens et 
les collégiens, des séminaires grand 
public, etc.  » Dans cette logique, 
une médiathèque numérique est 
également prévue.

La deuxième plateforme, qui 
pourrait elle aussi faire 2 500 m², 
sera celle de télémédecine et de 
e-santé. Les habitants pourront 
s’y rendre pour accéder à des télé-
consultations avec des spécialistes 
manquant localement. «  L’idée, 
c’est de mettre cet hôpital virtuel en 
connexion avec les experts de tous les 
hôpitaux et CHU dont dépend notre 
UFR, explique Valeria Martinez. 
Les gens pourront consulter pour 
certaines spécialités qui sont rares 
sur le territoire. » 

Télémédecine  
pour des spécialités  

rares

Elle mentionne notamment la der-
matologie, l’ophtalmologie, la psy-
chologie ou encore la pédiatrie. Sur 
place, il n’y aura pas de médecin, 

mais des « accompagnateurs de santé 
du futur », tels que des infirmière de 
pratique avancée ou des référents, 
qui feront le lien entre patients et 
médecins, notamment grâce aux 
nouvelles technologies.

La troisième composante de 
l’hôpital du futur sera dédiée à 
l’innovation et à la recherche avec 
un living lab d’environ 1 500 m². 
« Ce laboratoire permettra aux pro-

fessionnels de santé, aux industriels, 
aux start-ups et aux entrepreneurs 
de se rencontrer pour créer des projets 
autour de l ’e-santé et de la santé », 
indiquait le communiqué de 
Saint-Quentin-en-Yvelines.

Le projet saint-quentinois prévoit 
par ailleurs une salle de sport « où 
vont se rencontrer des professionnels de 
santé et la population » : « On la veut 
pour faire du sport sur ordonnance, 
avec des professionnels qui peuvent 
accompagner les personnes sur les appa-
reils, conseiller ; et mettre en place des 
programmes pour la sédentarité, l ’obé-
sité, les troubles psychiques... », détaille 
Valeria Martinez. La volonté est 
donc, comme pour l’ensemble du 
projet, d’avoir un hôpital «  ouvert 
sur la ville ».

Rassembler en un seul lieu toutes 
ces composantes devrait être une 
première en France. Cet établis-
sement est prévu à l’horizon 2024 
et est actuellement estimé à envi-
rons 50 millions d’euros. « Là, on 
est en recherche de f inancements », 
indique Valeria Martinez. Dans 
un communiqué envoyé cet été, 
l’agglomération se félicitait d’un 

tel projet. « Cet hôpital virtuel réaf-
f irme le positionnement d ’excellence 
de l ’UFR de médecine de Saint-
Quentin-en-Yvelines et sa capacité 
d ’innovation, y appréciait Philippe 
Guiguen (DVD), conseiller com-
munautaire délégué aux affaires 
universitaires. Ce projet, soutenu par 
l ’agglomération, permet de renforcer 
le pôle d ’enseignement supérieur de 
SQY au sein de l ’université Paris-
Saclay. » n

 DAMIEN GUIMIER

DOSSIER02

L’engagement de créer un hôpital virtuel a été pris par l’UFR de santé, dans le 
cadre du deuxième Contrat local de santé saint-quentinois, signé en juin 2018.
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« L’idée, c’est que tous les étudiants fassent leurs gestes techniques pour la 
première fois sur un mannequin, et pas sur l’homme comme ça se faisait avant », 
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SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES





ACTUALITÉS04

MONTIGNY-LE-BRETONNEUX  
La concertation 
sur l’Hypercentre 
commence
Une première balade 
urbaine est prévue dans 
le quartier le 7 décembre.
Comme annoncé en juin, 
l’agglomération veut redynamiser 
le quartier de l’Hypercentre de 
Montigny-le-Bretonneux, le secteur 
situé autour de la gare. « Renouveler 
l’attractivité du secteur, mettre les 
bâtiments aux normes des standards 
actuels, conserver les entreprises déjà 
installées en répondant à leurs attentes 
actuelles, tels sont les enjeux », indique 
SQY dans un communiqué. 

Pour sa réflexion, l’agglomération et 
Montigny-le-Bretonneux veulent 
associer les habitants, jusque fin 
février. Cela débutera par une balade 
urbaine ce samedi 7 décembre, de 
9 h à 12 h 30. « […] Elle permettra 
d’identifier le périmètre d’intervention, 
les attentes des Saint-Quentinois sur 
le devenir de ce secteur, de partager les 
connaissances et de mettre en commun 
les observations », précise SQY. Deux 
ateliers sont prévus en janvier et février. 
Inscriptions et informations sur sqy.fr. 

La situation politique rocambo-
lesque à Villepreux a connu un nou-
veau rebondissement la semaine 
dernière. Tout a commencé par un 
post Facebook du maire, Stéphane 
Mirambeau (LREM dans une liste 
SE), le 24 novembre. «  Si vous le 
souhaitez, je serai candidat à vos côtés 
aux prochaines élections municipales 
de mars 2020 », écrit l’édile au début 
de sa publication, en s’adressant aux 
habitants. 

En septembre, il avait pourtant 
renoncé à se porter candidat à sa 
succession, après des mois tumul-
tueux, où il s’était d’abord, mi-juil-
let, mis en retrait de ses fonctions 
de maire, avant d’être accusé de 
harcèlement sexuel quelques jours 
plus tard (une enquête est toujours 
en cours, Ndlr), puis de revenir aux 
manettes début septembre tout en 
annonçant qu’il ne se représenterait 
pas et de voir son équipe munici-
pale se désolidariser de lui. Autant 
d’événements qui avaient eu raison 
de sa décision initiale d’être candi-
dat, annoncée lors de ses vœux en 
janvier dernier. 

Mais, contre toute attente, le maire a 
finalement changé une nouvelle fois 
d’avis : il briguera bien un troisième 

mandat. « Quand il vous arrive ce qu’il 
vous est arrivé au mois de juillet, vous 
avez une phase de repli sur soi, ex-
plique le maire. Vous accusez le coup, 
les gens se détournent de vous et vous 
regardent comme si vous étiez coupable 
des faits les plus graves. […] Les mois 
de juillet et août, c’était un truc de fou. 
Et arrivé au mois de septembre, vous 
avez envie de fuir et de tout arrêter. 
Mais ce n’est pas vous qui faites le choix, 
c’est un choix imposé par les autres. » 

Et de poursuivre en taclant ses op-
posants : « Au bout de quelques mois, 
vous recouvrez vos esprits. […] Je me 
suis dit ‘‘la décision que j’ai prise est 
quand même folle, je leur fais plaisir, 
ils m’ont poussé à ne plus vouloir me 
représenter, et j’ai accepté’’. Et bien, je 
dis non. » Ce revirement a fortement 
déplu à son premier et seul adjoint 
Claude Bertin (SE), lequel a, via un 
communiqué, pointé du doigt l’en-
gagement non-respecté par le maire 
de renoncer à une nouvelle candida-
ture, et a annoncé soutenir la candi-
dature de Jean-Baptiste Hamonic 
(Modem, à la tête d’une liste SE).

Le maire mènera donc la liste « En-
semble, allons plus loin », le même 
nom que lors de sa réélection en 
2014. Une liste qui comporte pour 

l’instant « huit ou neuf  » noms, in-
dique l’édile, qui doit reconstituer 
toute une équipe après les défec-
tions dans sa majorité. « J’ai des sou-
tiens, des personnes qui me contactent 
et qui sont ravies que je me représente, 
développe-t-il. Je rencontre des per-
sonnes qui pourraient intégrer la liste. 
Évidemment que je pars tard, la liste 
doit être faite dans trois mois. »     

En cas de réélection, Stéphane 
Mirambeau souhaite poursuivre la 
politique menée depuis 12 ans, qu’il 
juge « responsable », « raisonnable » et 
qui « a fonctionné ». Et de mettre en 
avant son bilan, notamment éco-
nomique. «  Si Villepreux est indé-
pendante financièrement, c’est grâce à 
moi  », lance-t-il, faisant ainsi réfé-
rence aux programmes immobiliers 
qui selon lui ont « sauvé la ville ». Le 
tout sans hausse de la fiscalité. « On 
sait très bien qu’avec moi, il n’y aura 
pas d’augmentation d’impôts dans les 
six ans », assure-t-il.  « Ma crédibilité, 
c’est mon bilan », résume le maire.

Quatre jours après lui, c’était au tour 
de Sylvie Sevin-Montel d’annoncer 
sa candidature, elle aussi sur Face-
book. La rupture politique entre 
l’ex-2e adjointe et Stéphane Miram-
beau s’est enclenchée à la mi-juillet, 

lorsqu’elle s’était fait retirer ses délé-
gations à la sécurité, à la communi-
cation et au protocole, sans justifica-
tion d’après elle. 

Au conseil municipal du 24 sep-
tembre, elle avait constitué son 
groupe, prémisse de la liste Tous 
pour Villepreux, qui se veut être 
« une vraie liste sans étiquette », pour 
laquelle «  aucune investiture ni sou-
tien d’aucun parti politique  » n’a été 
demandé, insiste la candidate. « Ça 
ne veut pas dire que je n’ai pas d’alliés 
au niveau national  », précise-t-elle.  
« Avant l’été, ce n’était pas prévu que 
je me représente, confie Sylvie Sevin-
Montel. Suite à ce qu’il s’est passé, les 
cartes ont été redistribuées. J’ai pris le 
temps de la réflexion, vu énormément 
de Villepreusiens, et à force de les écou-
ter, de les entendre, à un moment ça 
m’est apparu comme une évidence, il 
fallait que j’y aille », ajoute-t-elle.  

À la tête d’une équipe comptant déjà 
« quasiment 30 » noms (un minimum 
de 33 est nécessaire, Ndlr), l’ancienne 
adjointe souhaite, en cas de victoire, 

appliquer un programme qui ne 
« sera pas une liste au père Noël, mais un 
vrai programme, ambitieux mais réa-
liste ». Elle aussi évoque les impôts et 
compte bien « ne pas augmenter la part 
fiscale communale  ». «  Je ne m’engage 
pas à ne pas augmenter, mais à faire 
le maximum pour qu’ils n’augmentent 
pas, tient-elle toutefois à préciser. Ça 
dépend de ce que va faire l’État. S’il 
continue à nous baisser les dotations… » 

Lancée samedi sur le marché, la 
campagne de Tous pour Villepreux 
doit se poursuivre avec des ateliers 
publics par quartier à partir de la se-
maine du 9 décembre. Quatre listes 
se sont donc officiellement déclarées 
dans la commune : outre les candi-
datures de Stéphane Mirambeau et 
Sylvie Sevin-Montel, Valérie Bain 
(LREM à titre personnel), avait 
été la première à se lancer, à la tête 
de Agir avec vous pour Villepreux. 
Jean-Baptiste Hamonic lui avait 
emboîté le pas début octobre, avec 
la liste Villepreux naturellement, 
sur laquelle on retrouve notamment 
11 élus de l’ancienne majorité. n

Municipales : le maire sera finalement 
candidat, son ancienne 2e adjointe aussi
Stéphane Mirambeau (LREM), maire de Villepreux, est revenu sur  
sa décision de renoncer à briguer un troisième mandat. Son ancienne 
2e adjointe Sylvie Sevin-Montel a également officialisé sa candidature. 

 ALEXIS CIMOLINO

Le maire LREM de Villepreux Stéphane Mirambeau (à droite sur la photo), et son 
ancienne adjointe Sylvie Sevin-Montel, ici à ses côtés au conseil municipal du 24 
septembre. Les deux élus mèneront chacun une liste lors des élections. 
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Le Secours populaire d’Élancourt 
inaugurait le 27 novembre son 
nouveau local, qu’il occupe depuis 
juillet dernier. Un local de 180 m², 
s’étendant sur une partie du rez-
de-chaussée d’une résidence 
sociale d’Élancourt, allée de la 
Loire. Plus petit que le précédent, 
il présente d’autres avantages. 
«  On a diminué de moitié la sur-
face, mais c’est de plain pied, confie 
Dominique Tranchard, membre 
du bureau au sein de l’association. 
Depuis janvier, on a accueilli pas loin 
de 240 familles. Ça a augmenté un 
peu depuis qu’on est là car on est plus 
centralisés. » 

Un partenariat  
avec le bailleur Seqens

La structure se situait aupara-
vant dans la zone d’activités des 
Quatre arbres, qu’elle a dû quitter 

en raison des travaux de restructu-
ration dans le secteur. Après plu-
sieurs extensions de bail, l’heure 
fatidique est arrivée fin juin 2019 
pour la vingtaine de bénévoles de 
l’antenne élancourtoise, «  la plus 
grosse antenne de l ’agglomération 
de Saint-Quentin-en-Yvelines  », 
d’après Pascal Rodier, secrétaire 

général de la fédération yvelinoise 
du Secours populaire. 

« On a eu du mal à trouver des lo-
caux, concède Dominique Tran-
chard. On a des soutiens financiers 
[des mairies], mais pour trouver un 
local, on a dû se débrouiller tout seuls. 
Parait-il qu’il n’y a pas de locaux sur 

Élancourt. Il y en a à Trappes ou La 
Verrière, mais nous, on ne voulait pas 
[se rendre dans ces communes] car on 
reçoit vraiment des gens d’Élancourt, 
Maurepas et Coignières. »

« Plus de 2 100 colis » 
distribués depuis janvier

L’association s’est finalement rap-
prochée du bailleur Seqens, ratta-
ché à Apes, association de déve-
loppement social et urbain. « C’est 
dans notre vocation, et c’est un par-
tenariat gagnant-gagnant, assure 
Marie Sizun, directrice déléguée 
des Yvelines chez Seqens. Il y a une 
redevance mais très faible, ils paient 
simplement les charges. »  

Le Secours populaire élancour-
tois a ainsi trouvé un nouveau lieu 
de villégiature pour stocker son 
matériel destiné à être distribué 
et poursuivre ses trois principales 
activités  : dons des vêtements 
collectés dans un vestiaire, orga-
nisation de sorties et distribution 
alimentaire. « On a distribué plus de 
2 100 colis depuis le début de l ’année, 
souligne notamment Dominique 
Tranchard. On est ouvert toute l ’an-
née et pendant les vacances. » n

Situé au rez-de-chaussée d’une résidence sociale, celui-ci-est plus petit  
que le précédent mais présente d’autres atouts. Occupé depuis juillet,  
il a été inauguré le 27 novembre. 

Le Secours populaire  
a trouvé son nouveau local

 ALEXIS CIMOLINO

« On a diminué de moitié la surface, mais c’est de plain pied », affirme Dominique 
Tranchard (à gauche), membre du bureau du Secours populaire d’Élancourt,  
au sujet du nouveau local.
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SQY  Un défi  
pour réduire  
sa consommation 
énergétique
L’Alec SQY organise, du 
1er décembre au 30 avril, 
un défi de sobriété 
énergétique, et donne 
conseil et astuce.

 EN IMAGE
PLAISIR  À la recherche de huit familles d’accueil pour des futurs chiens guides

Poker, News et Oslo, trois canidés équipés d’un harnais chien guide se sont retrouvés dans la galerie marchande d’Auchan Plaisir, le 27 novembre. Dans 
le cadre de la semaine du handicap, l’association Chien guide pour la liberté visuelle, les a ramenés pour faire connaître son service de formation de 
chien guide. Actuellement à la recherche de huit familles d’accueil, ces dernières auront pour mission « d’accueillir un chiot [de un an], de l’emmener le plus 
possible avec eux, au travail, à l’école, au cinéma, pour faire les courses », détaille Charlotte Da Silva, accompagnée par son chien guide News. L’objectif étant 
de le sociabiliser avant qu’il puisse être éduqué. « Nous avons huit chiots qui arrivent d’ici la fin de l’année en Île-de-France », indique-t-elle.

ACTUALITÉS 05

L’ancien défi « Famille à énergie 
positive » est devenu le programme 
Défis citoyens locaux d’implication 
pour le climat et la sobriété (Declics). 
L’Agence locale de l’énergie et du 
climat saint-quentinoise (Alec SQY) 
l’organise du 1er décembre au 30 
avril. « L’objectif principal du défi est 
de réussir à baisser d’au moins 8 % sa 
consommation énergétique au sein de 
son logement en l’espace d’une saison 
hivernale, indique le communiqué 
de l’Alec SQY. Aucun investissement, 
mais le plein d’astuces et d’éco-gestes 
pour y parvenir. »

Les personnes intéressées peuvent 
participer en famille, en colocation, 
en entreprise et en association. 
« En participant au défi […], vous 
aurez accès à une nouvelle plateforme 
numérique qui vous permettra de 
participer à des défis collectifs locaux, 
précise l’Alec SQY. Vous pourrez 
suivre vos consommations, et bénéficier 
de conseils pour faire évoluer vos 
pratiques quotidiennes vers plus de 
sobriété. » Des événements seront 
également organisés. Information 
sur alecsqy.org.
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En conférence de presse et dans un 
tract, Engagement Trappes citoyens, 
la liste menée par Othman Nasrou 
(DVD) avec Mustapha Larbaoui 
(SE), a présenté les grandes lignes 

de son programme pour les muni-
cipales. « En janvier, on présentera le 
projet complet, financé, la déclinaison 
concrète des différents points présen-
tés aujourd’hui, explique Othman 

Nasrou. Mais là, il y a déjà les grands 
choix qui seront proposés aux Trap-
pistes à l’occasion de cette élection. » 

« Il faut changer les règles 
d’urbanisme »

Engagement Trappes citoyens a 
ainsi listé ses «  dix engagements  », 
parmi lesquels «  favoriser la réussite 
scolaire  » figure en première place. 
« C’est l’un des points clefs du projet », 
insiste Othman Nasrou, dont le 
programme veut donner «  la prio-
rité à l’amélioration des conditions 
d’apprentissage  ». Une table ronde 
sur le sujet est justement prévue le 3 
décembre à 19 h 30, dans leur local 
de campagne, situé 5 avenue Pavlov.

Engagement Trappes citoyens veut 
également « arrêter la bétonisation de 
la ville » : « Il faut changer les règles 
d’urbanisme, amender le PLH (Pro-
gramme local de l’habitat) et le PLUI 
(Plan local d’urbanisme intercom-
munal)  », estime Othman Nasrou. 
Son projet avec Mustapha Lar-
baoui comprend aussi «  le cadre de 
vie », une « baisse de la taxe foncière », 
« l’isolation phonique de la RN 10 », 
l’emploi, la santé et la sécurité... n

TRAPPES   
Engagement Trappes citoyens 
dévoile les grandes lignes  
de son programme
Othman Nasrou (DVD) et Mustapha Larbaoui (SE) 
ont présenté leurs dix engagements en vue des 
municipales. La réussite scolaire y figure en première 
place.

 EN BREF

ACTUALITÉS06

Un nouveau bâtiment est en train 
d’être érigé au Technocentre de 
Renault, face à la future gare de la 
ligne 18. Nommé Odyssée, il sera 
entièrement en bois. Même si sa 
construction est déjà bien avancée 
et que sa livraison est prévue à l’été 
2020, la pose de sa première pierre 
symbolique a eu lieu mercredi 27 
novembre. 

Ce nouveau bâtiment s’inscrit dans 
le programme, appelé E-TCR, de 
modernisation du Technocentre, 
le centre de Recherche et dévelop-
pement de la marque au losange 
(voir La Gazette du 21 mai). E-
TCR, qui a débuté en 2018 et 
doit durer cinq ans, est un projet 
«  de très grande envergure puisque 
tous les bâtiments du site vont être 
totalement refaits du sol au plafond, 
rappelle Philippe Brismontier, di-
recteur du Technocentre. Il a pour 
objectif de favoriser le travail colla-
boratif et vise à améliorer la qualité 
de vie des collaborateurs. »

Mais le programme E-TCR com-
prend donc également quelques 
constructions, dont celle d’un bâti-
ment neuf. « Odyssée sera un bâtiment 

de quatre étages qui pourra accueillir 
jusqu’à 700 postes de travail, précise 
Philippe Brismontier. Il comprendra 
entre autres un restaurant de 335 m² 
avec une nouvelle offre de restaura-
tion, mais également un lounge et des 
work café à tous les étages. » L’une des 
particularités d’Odyssée est qu’il est 
construit entièrement en bois.

Des panneaux 
photovoltaïques sur le toit

«  C’est le souhait depuis le début de 
faire un bâtiment éco-responsable, 
assure Fabio Ré, directeur du pro-
gramme E-TCR. Toutes les parties 
intérieures seront visibles en bois, et 
sur l ’extérieur […], la façade, pour 
des raisons d’entretien et d’esthétique 
de vieillissement du bois, sera recou-
verte d’un habillage en aluminium. » 
Le bâtiment produira par ailleurs 
de l’énergie propre puisqu’il sera 
doté de panneaux photovoltaïques. 
«  Nous avons prévu d’y ajouter un 
système que Renault est en train de 
développer, c’est l ’utilisation de la se-
conde vie des batteries, [...] qui seront 
associées au système photovoltaïque et 
récupérerons l ’énergie du bâtiment 

quand celui-ci ne sera pas en fonc-
tion », poursuit Fabio Ré.

Renault annonce également aller à 
la recherche « des plus hauts niveaux 
de certifications internationales » pour 
ce nouveau bâtiment, que ce soit en 
qualité environnementale, énergé-
tique, ou de qualité de vie. Le choix 
d’un bâtiment en bois a également 
l’avantage de rendre sa construction 
très rapide. Les fondations et le ter-
rassement d’Odyssée ont été finali-
sés cet été, les premières structures 
en bois ont été posées en octobre 
et sa livraison est prévu pour l’été 
2020. « Il sera 100 % opérationnel en 
novembre », annonce le directeur du 
programme E-TCR. 

Odyssée permettra de décharger 
les bâtiments du Technocentre 
déjà existant pour permettre leurs 
rénovations, et remplacera deux 

bâtiments modulaires « qui datent 
du début du site et avaient vocation 
à être démolis », précise le directeur 
du site. En plus d’Odyssée, le pro-
gramme E-TCR comprend égale-
ment la construction de deux nou-
veaux parkings au Technocentre. 

Deux nouveaux parkings 
également prévus

Le premier, de 200 places, est déjà 
bien avancé et sera « fini en jan-
vier », prévoit Fabio Ré, qui pour-
suit  : « Et l ’autre de 800 places, à 
l ’Est [du Technocentre] démarrera 
en janvier pour être achevé en fin 
d’année.  » Toutes les nouvelles 
constructions seront donc termi-
nées en fin d’année prochaine, 
alors que le programme E-TCR 
dans sa globalité doit lui prendre 
fin en 2023. n

PLAISIR  Primark recrute 350 salariés 
pour Open sky

Le nouveau centre commercial 
plaisirois doit ouvrir dans le cou-
rant du premier semestre 2020. 
Si le bâtiment commence à bien 
prendre forme, le projet s’accélère 
également en matière d’emploi. Sur 
son site internet, la Ville de Plaisir 
a en effet indiqué que la locomo-
tive du futur centre commercial, 
l’enseigne de textile Primark, recru-
tait actuellement 350 salariés. 

Sessions de recrutement  
les 10, 11 et 12 décembre

Les postes à pourvoir sont des CDI 
ou des CDD de vendeurs en 35 ou 
25 heures, ainsi que des contrats étu-
diants de 12 heures. « Pour candida-
ter, avoir de l’expérience dans la vente 
ou la restauration est un plus, mais la 
motivation reste le principal critère de 
sélection », souligne ville-plaisir.fr. 

Alors qu’une convention a été signée 
en juin dernier pour favoriser les 

emplois locaux (voir La Gazette du 
25 juin), la Mission locale SQYway 
16/25 « est mobilisée sur ce recrutement 
et ouvrira ses portes les 10, 11 et 12 
décembre, de 9 h à 19 h pour rencon-
trer les candidat-es », poursuit le site 
internet municipal. Pour prendre 
part à ces sessions de recrutement, 
les personnes intéressées doivent 
envoyer leurs CV à f.battaglia@
sqyway1625.fr pour les moins de 26 
ans, et à ape78000@pole-emploi.fr 
pour les plus de 26 ans, ou les dépo-
ser à la Maison de l’emploi. n

Pour son futur magasin qui ouvrira à Open sky, 
l’enseigne de vêtements recrute de nombreux 
salariés, en CDI ou CDD, temps plein ou mi-temps.

 EN BREF

Le premier bâtiment en bois 
du Technocentre sort de terre
Renault a posé la première pierre symbolique de 
son nouveau bâtiment entièrement en bois. Une 
construction qui s’inscrit dans la modernisation 
du Technocentre.

 DAMIEN GUIMIER

« Odyssée sera un bâtiment de quatre étages qui pourra accueillir jusqu’à 700 
postes de travail », précise Philippe Brismontier, le directeur du Technocentre.
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Le gymnase 
Mimoun accueille 
des Tibétains
Une partie des migrants 
tibétains, actuellement 
sous des tentes à 
Achères, y sera accueilli 
jusqu’au 5 janvier.

Le complexe sportif Alain Mimoun 
va accueillir, le 3 décembre, une par-
tie des migrants Tibétains jusque-là 
installés sous des tentes à Achères. 
Le gymnase a été réquisitionné 
par la préfecture jusqu’au 5 janvier. 
« Les réfugiés accueillis occuperont la 
salle polyvalente, la salle de tennis de 
table, la salle multi-activités et la salle 
d’arts martiaux, indique le maire, 
Stéphane Mirambeau (SE) dans un 
communiqué. Villepreux conservera 
l’usage de la grande salle multisports : 
le gymnase est ainsi divisé en deux 
espaces distincts qui seront cloisonnés à 
l’intérieur et disposeront chacun de leur 
entrée et sortie. »

Le maire se satisfait que la ville 
soit parvenue « à maintenir près 
de 100 % des créneaux d’activités 
sportives des associations, du collège et 
du lycée durant cette période et ce, dès 
la semaine prochaine ». Le maximum 
de créneaux seront aussi conservés 
pour les écoles élémentaires et 
maternelles, qui pourront utiliser 
les salles polyvalentes si besoin. Le 
Téléthon se déroulera au gymnase 
et à l’école du Clos Crozatier.
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« En janvier, on présentera le projet complet, financé, la déclinaison concrète  
des différents points présentés aujourd’hui », explique Othman Nasrou (DVD),  
aux côtés de Mustapha Larbaoui (SE).
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La Mission locale et la Maison de 
l’emploi participent au recrutement 
les 10, 11 et 12 décembre.
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Les Résidences Yvelines Essonne 

Chaque année, Les Résidences Yvelines Essonne réhabilite 2 000 logements, 
rénove 2 000 logements à l’occasion des relocations et construit 300 logements.

RÉHABILITATIONS  
2416 logements livrés et 

 1780 en cours de chantier

CONSTRUCTIONS 
257 logements livrés et 

820 en cours de chantier

31 219 logements sociaux dans 123 
communes des Yvelines et l’Essonne

Près de 100 000 locataires

7 Agences de proximité dont 4 dans les 
Yvelines et 3 dans l’Essonne

Quartier du Valibout Plaisir

Résidence Seine et Oise 
Conflans-Sainte-Honorine

Les Clayes-sous-Bois

Résidence La Croix Ferrée Mantes-La-Jolie

www.lesresidences.fr

2019
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Une réserve naturelle nationale 
grande de 310 ha doit bientôt voir 
le jour, d’ici 2020 ou 2021. Celle-
ci englobera, à Saint-Quentin-en-
Yvelines, la réserve naturelle natio-
nale de l’étang de l’Île de loisirs, 
l’étang des Noës et l’aqueduc de la 
Verrière. Appelée la réserve natu-
relle nationale des étangs et rigoles 
du Roi Soleil, elle s’étend sur plu-
sieurs autres communes des Yve-
lines  : Le Mesnil-Saint-Denis, Le 
Perray-en-Yvelines, Les Essarts-
le-Roi, Vieille-Eglise-en-Yvelines, 
Les Bréviaires et Auffargis.

S’il s’agit surtout de protéger les 
étangs et rigoles, c’est parce que 
le projet «  concerne plusieurs por-
tions du système hydraulique […] 
créé autrefois pour alimenter les 
fontaines du château de Versailles », 
selon le dossier d’enquête pu-
blique du projet de réserve, qui a 
pris fin la semaine dernière. « En 
plus de ses dimensions historiques 
et paysagères, ce réseau présente 
aujourd ’hui un fort intérêt écolo-
gique  », poursuit l’enquête, d’où 
l’initiative de créer une réserve 
naturelle nationale. 

En amont de sa création, une 
enquête publique a sollicité l’avis 
d’une trentaine d’organismes lo-
caux. Actuellement, ce projet fait 
l’objet d’une consultation locales 
des collectivités, administrations, 
organismes et associations, concer-
nées par la réserve, selon Jean-
Marc Bernard, chargé de mission 
trame verte et bleue de la Direction 
régionale et interdépartementale 
de l’environnement et de l’énergie 
(DRIEE). Cette dernière subven-
tionne le projet porté par le Syn-
dicat mixte d’aménagement des 
étangs et des rigoles à Versailles 
(Smager). 

Alors quel changement pour les 
Saint-Quentinois et pour les étangs 
et rigoles ? Rien ne devrait changer, 
selon les affirmations de Jean-Marc 
Bernard. En créant cette réserve 
naturelle nationale, «  on encadre et 
on inscrit ce qui se pratique déjà, pré-
cise-t-il. C’est une formalisation plus 
forte des règles d’usage. » 

Cela fait plusieurs années que ce 
territoire est préservé. Sachant 
qu’une partie des étangs est déjà 
inscrite en sites classés, selon le 
chargé de mission trame verte et 

bleue de la DRIEE. Ce projet de 
réserve naturelle est une initiative 
de longue date. Dès 1972, « un pro-
jet de protection forte des milieux pré-
sents sur le réseau des étangs et rigoles 
a été envisagé, raconte l’enquête 
publique. Plusieurs propositions de 
réserve naturelle ont été faites mais 
n’ont jamais abouti, à l’exception de 
celle de la réserve naturelle nationale 
de l’étang de Saint-Quentin-en-Yve-
lines, d’une surface de 87 ha (en 1986, 
Ndlr). »

Rien ne devrait changer

Il faudra attendre 2016, pour que 
le Smager engage des études pour 
valider en 2018 le projet de création 
d’une réserve naturelle, englobant 
notamment l’étang des Noës, la 
réserve naturelle de l’étang de SQY 
et l’aqueduc de la Verrière. 

Les activités pratiquées dans le 
périmètre du projet vont donc res-
ter les mêmes. Elles ont été jugées 
compatibles avec la réserve natu-
relle, selon le chargé de mission 
trame verte et bleue de la DRIEE.  
À l’étang des Noës, la pêche à pied, 
de jour comme de nuit, sera tou-
jours autorisée en dehors de la par-
tie Ouest de l’étang, selon le dos-
sier d’enquête publique. La chasse 
sera interdite aux gibiers d’eau et le 
rempoissonnement de l’étang sera 
autorisé sous condition. 

En revanche, pour la réserve natu-
relle nationale de l’étang de SQY, 
les activités telles que la chasse, la 

pêche ou encore le rempoissonne-
ment sont et demeureront interdits. 
Enfin, en ce qui concerne l’aqueduc 
de la Verrière, le Smager va pour-
suivre sa politique de préservation 
des chauves-souris, en garantissant 
des espaces de refuge au sein de 
l’ouvrage, comme l’explique Jean-
Marc Bernard. 

La préservation de ces espaces 
pourrait donner lieu à l’arrivée de 
nouvelles espèces, sachant que la 
réintroduction d’animaux n’est pas 
prévue, selon Jean-Marc Bernard. 
Par exemple «  si on coupe les saules 
trop envahissant, on va libérer les 
berges végétalisées, […] et ça sera fa-
vorable à la diversification des habi-
tats naturels », explique le chargé de 
mission de la DRIEE. 

Ce n’est qu’une fois la réserve créée, 
que le plan de gestion pourra don-
ner lieu à des modifications ou à 
des réorganisations, si c’est néces-
saire. En attendant, une police de 
l’environnement veillera au bon 
respect des règles déjà existantes. 
Finalement, le seul changement 
notable concernera les communes 
et leur image. « C’est valorisant pour 
une commune de dire qu’elle accueille 
un espace protégé  », affirme Jean-
Marc Bernard, faisant notamment 
référence à La Verrière et à Trappes.  

Il ne reste plus qu’à attendre les 
résultats de l’enquête publique, qui 
s’est terminée le 28 novembre et 
qui aurait pour l’instant reçu des 
avis favorables à la création d’une 
réserve naturelle nationale. n

Une nouvelle réserve naturelle  
nationale à SQY et dans le Sud Yvelines
L’agglomération compte déjà une réserve naturelle au niveau de l’Île de 
loisirs. Celle-ci est sur le point d’intégrer un projet de réserve plus vaste, 
appelé la réserve naturelle des étangs et rigoles du Roi Soleil.

 FARAH SADALLAH

En créant cette réserve naturelle nationale, « on encadre et on inscrit ce qui se 
pratique déjà, précise-t-il. C’est une formalisation plus forte des règles d’usage. » 
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SQY  
Service hivernal : 
des alertes SMS 
gratuites
L’agglomération 
reconduit ses alertes 
par SMS qui informent 
les Saint-Quentinois des 
opérations de salage et 
des alertes préfectorales.
L’hiver et le froid commencent déjà à 
arriver. Cette année encore, l’agglo-
mération met en place des alertes 
SMS gratuites pour permettre aux 
habitants d’être informés en temps 
réel des « opérations de salage, déneige-
ment sur Saint-Quentin-en-Yvelines 
et des alertes préfectorales », énumère 
le site internet sqy.fr. Les personnes 
déjà inscrites par le passé doivent à 
nouveau le faire cette année sur peps.
sqy.fr car les numéros de téléphone 
ne sont pas conservés d’une année 
sur l’autre.

« Après une année 2017-2018 intense 
pour nos équipes - plus de vingt 
interventions des engins de salage et 
de déneigement, l’hiver 2018-2019 a 
été plus clément pour notre service avec 
13 interventions et sorties, rappelle 
l’agglomération. Entre 25 et 40 tonnes 
de sel environ sont épandues par sortie. »

« Faire revivre la ferme de Buloyer ». 
C’était en résumé le mot d’ordre 
de la mobilisation du samedi 
23  novembre devant cette ferme 
inexploitée depuis le départ du 
Jardin de Cocagne fin 2016. Après 
un premier pique-nique en avril 
2018 pour alerter l’agglomération, 
qui est propriétaire des lieux, et 
sans réponse depuis, le collectif 
SQY’pousse a réitéré l’opération le 
23 novembre. 

Ce collectif regroupant 32 associa-
tions saint-quentinoises a ce jour-
là été rejoint par une cinquantaine 
de membres du groupe local d’Ex-
tinction rebellion. Le mouvement 
écologiste spécialisé dans la déso-
béissance civile a occupé la ferme 
pendant le samedi après-midi, et 
une dizaine de ses membres ont 
passé la nuit sur place avant de 
repartir le lendemain.

Les deux collectifs demandent 
surtout que la ferme ne perde pas 
sa vocation agricole, craignant à 
demi-mots un projet immobilier, et 
veulent donc savoir ce que l’agglo-
mération envisage pour les lieux. 
«  On déplore l’absence d’écoute et de 
dialogue des élus de SQY vers des asso-
ciations comme la nôtre, alors qu’on est 

force de proposition depuis trois ans, 
explique notamment Philippe Tel-
lier, porte-parole de SQY’pousse, 
assurant que deux maraîchers sou-
haitaient s’installer à Buloyer mais 
n’ont pas reçu de retour. Là, ce sont 
quatre campagnes agricoles qui sont 
foutues. […] Chaque jour qui passe 
coûte de l’argent à la collectivité. » 

D’autant que pendant ce temps, cette 
«  ferme emblématique  » est laissée à 
«  l’abandon  » avec des «  bâtiments 
vides, serres en chaos indescriptible, ter-
rains en friche », ajoute SQY’pousse 
dans un communiqué. Le collec-
tif d’associations demande donc 
notamment «  la parution d’un appel 
d’offre à candidature d’installation 
agricole et projets d’agriculture périur-
baine […] avant le 31 janvier 2020 et 
la garantie que tout nouveau report sera 
exclu  ». Mais aussi un engagement 
écrit « visant à valoriser la prochaine 
campagne agricole 2020/2021  » et 
« une garantie écrite et argumentée que 
Buloyer restera agricole et bio ». 

Dans un communiqué envoyé pen-
dant son occupation de la ferme, le 
groupe local d’Extinction rebellion 
Yvelines Est Sud (Yes), fait des de-
mandes similaires. «  Nous estimons 
que tous les recours légaux et l ’appel 
au dialogue sont restés lettre morte. 
Or, il est urgent de protéger l’agricul-
ture nourricière dans ce contexte d’ur-
gence climatique. Aujourd’hui, nous 
considérons que l’action de désobéis-
sance civile s’impose [...]  », explique 
Extinction rebellion pour justifier 
son action. Sollicitée, Saint-Quen-
tin-en-Yvelines n’a pas pu nous 
répondre avant la mise sous presse 
de cette édition. n

La ferme de Buloyer reste sans activité depuis fin 2016. Sans nouvelles  
de l’agglomération qui en est propriétaire, une action a été menée  
à la ferme le samedi 23 novembre.

SQY’Pousse et Extinction rebellion 
s’inquiètent de l’avenir de la ferme  
de Buloyer

 DAMIEN GUIMIER

Depuis fin 2016, cette « ferme emblématique » est laissée à « l’abandon » avec 
des « bâtiments vides, serres en chaos indescriptible, terrains en friche », regrette 
SQY’pousse dans un communiqué.
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MAGNY-LES-HAMEAUX



MAGNY-LES-HAMEAUX  La gendarmerie ouvre une permanence 
pour les habitants

Les Magnycois ont une nouvelle 
occasion de confier aux gen-
darmes leurs problèmes de voisi-
nage, d’incivilités ou de sécurité, 
suite à la création d’une perma-
nence, au centre social Albert 
Schweitzer. Tous les mardis à 
partir du 3 décembre, deux gen-
darmes les reçoivent sans rendez-

vous entre 14 h 30 et 17 h 30, 
dans le quartier Le Buisson. Ils 
ne réalisent en revanche pas de 
dépôt de plainte.

L’objectif affiché est de «  se rap-
procher de la population  », justifie 
Olivier Reynaud, chef d’escadron. 
Sachant que plusieurs initiatives 

sécuritaires et préventives ont 
déjà lieu à Magny-les-Hameaux, 
comme l’existence d’«  un conseil 
local de sécurité et de prévention de 
la délinquance », « des rendez-vous 
individuels à la demande des habi-
tants », « des réunions publiques avec 
les gendarmes », énumère Bertrand 
Houillon (Génération.s), le maire 
de Magny-les-Hameaux.

La délinquance  
ne serait pas en hausse

Pourtant, la délinquance ne serait 
pas en hausse dans la commune. 
« On n’a pas d’augmentation signi-
fiée », affirme, catégorique, le maire. 
En revanche, le choix du quartier 
ne serait pas anodin. «  C’est là où 
on intervient le plus. Il y a un be-
soin d’échanger avec les habitants  », 
explique Olivier Reynaud. Expéri-
mentale, cette permanence devrait 
être testée pendant un trimestre, 
selon le chef d’escadron. n

À compter du 3 décembre, la gendarmerie recevra sans rendez-vous les Magnycois 
au centre social Albert Schweitzer. Cette permanence vise à maintenir le contact 
et la proximité avec les habitants. 
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Le 21 novembre, La république en 
marche (LREM) a décidé d’appor-
ter son soutien à Guy Malandain 
(DVG), le maire sortant, pour les 
élections municipales de 2020. Une 
décision, prise sur proposition de 
la Commission national d’inves-
titure (CNI) du parti, largement 
commentée par les observateurs de 
la vie politique locale comme des 
autres candidats. Si plusieurs ont 
affiché leur étonnement, selon l’une 
de nos sources bien informée, ce 
soutien aurait été appuyé par Alain 
Richard (LREM), co-président de 
la CNI, qui n’est autre que le frère 
d’un conseil municipal de la majo-
rité de Trappes. Une information 
que dément Alain Richard.

« Je reste un homme  
de gauche »

C’est dans un communiqué de 
presse du 21 novembre que LREM 
a donc officialisé son soutien au 
maire de sortant de Trappes. « On 
trouve qu’il a fait du très bon travail 
à Trappes depuis quelques années, et 
il a des personnes qui font partie de 
son équipe municipale qui sont de 

notre sensibilité, dont la première ad-
jointe, avance Nadia Hai (LREM), 
membre de la CNI et députée de 
la circonscription de Trappes. Nous 
pensons que la solution, aujourd’hui 
pour Trappes, reste au sein de l ’équipe 
municipale actuelle. Mais l ’idée n’est 
pas qu’il passe En marche, c’est qu’on 
travaille en collaboration et qu’on 
fasse les choses bien, dans l ’intérêt des 
habitants de Trappes. »

Sollicité par La Gazette, Guy 
Malandain ne nous a pas répondu 

avant la mise sous presse de cette 
édition. Mais dans les colonnes 
du Parisien, le maire sortant a 
salué ce soutien, et voulu rassurer 
les Trappistes. « Je reste un homme 
de gauche et cela ne change pas mes 
idées ni mes opinions, explique Guy 
Malandain au quotidien fran-
cilien, indiquant être en accord 
avec certaines décisions du gou-
vernement mais pas avec d’autres. 
Je n’ai pas l ’intention de changer et 
ce n’est pas En Marche qui fait mon 
programme. » 

Mais du côté des autres candi-
dats aux municipales, ce soutien 
de LREM au maire sortant a 
surpris. «  Je cherche à comprendre 
à quel projet pour la ville ce sou-
tien correspond, s’étonne Othman 
Nasrou (DVD), auprès du Pari-
sien. Ce soutien n’est pas cohérent 
avec la philosophie de LREM.  » 
D’autant que l’élu d’opposition 
Luc Dauvergne, ancien animateur 
du comité local de LREM avait 
demandé à ce que le parti appuie 
Othman Nasrou.

Un soutien taclé également par Ali 
Rabeh (Génération.s), membre de 
la majorité mais qui partira face au 
maire sortant en 2020. «  Ce choix 
est surprenant, ce parti politique 
incarne tout ce que Guy Malandain 
a toujours combattu  : une politique 
antisociale qui défend les intérêts des 
Français les plus riches au détriment 
des classes moyennes et populaires  », 
estime Ali Rabeh dans un com-
muniqué. 

Le frère d’un élu  
de la majorité est à la CNI  

de LREM

Si l’annonce de LREM a donc 
suscité l’étonnement dans les 
rangs des candidats aux élections 
municipales, l’explication ne se-
rait pas seulement politique. Une 
source très bien informée assure 
à La Gazette que ce soutien au 
maire sortant aurait été appuyé 

par Alain Richard, co-président 
de la CNI de LREM et sénateur 
du Val d’Oise, qui est le frère de 
Jean-Claude Richard, conseiller 
municipal dans la majorité de 
Guy Malandain. 

Sollicité par La Gazette, Alain 
Richard nous assure dans une 
réponse par courriel que l’« allé-
gation  » peut «  être aisément dé-
mentie  ». «  Puisque mon frère est 
conseiller municipal à Trappes, je 
me suis tenu à l ’écart de la constitu-
tion du dossier et de la délibération 
de la CNI sur ce cas local  », nous 
écrit le co-président de la CNI, 
évoquant de la «  déontologie élé-
mentaire ». Nadia Hai, également 
membre de la CNI, confirme le 
démenti d’Alain Richard.

«  Je peux vous garantir qu’Alain 
Richard n’a non seulement pas pris 
part au vote, et moi non plus d ’ail-
leurs parce que c’est ma circonscrip-
tion, mais il est carrément sorti du 
bureau, nous explique Nadia Hai. 
Donc il n’était même pas là, ni à 
la présentation du dossier, ni à la 
délibération f inale.  » Elle précise 
que « certaines personnes de la CNI 
ne savait pas  » le lien familial 
qu’ont les deux élus et l’ont appris 
« quelques jours après  ». Mais des 
discussions auraient pu avoir lieu 
en dehors du bureau de la CNI, 
avec des tractations en coulisse. 
Sur ce point, Nadia Hai répond 
catégoriquement  : «  Pas à ma 
connaissance, pas du tout. » n

Municipales : le soutien de LREM  
à Guy Malandain crée la surprise
Ce soutien a été largement commenté la semaine dernière. Selon nos 
informations, le lien familial entre un élu de la majorité et un membre de  
la commission nationale d’investiture de LREM aurait compté dans ce choix.

 DAMIEN GUIMIER

« Nous pensons que la solution, aujourd’hui pour Trappes, reste au sein de 
l’équipe municipale actuelle », avance Nadia Hai, députée LREM, pour expliquer 
le soutien à Guy Malandain (DVG).
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Le choix du quartier du Buisson ne serait pas anodin. « C’est là où on intervient  
le plus. Il y a un besoin d’échanger avec les habitants », explique Olivier Reynaud.
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TRAPPES

Auchan Plaisir  
CD161, 78370 Plaisir - tél. 01.03.81.76.00

OUVERTURE  
EXCEPTIONNELLE  

TOUTE LA JOURNÉE
DIMANCHE 8 DÉCEMBRE 

de 8H30 à 19H30

* voir conditions en magasin



L’enquête a débuté en octobre 
2018 et s’est finie le 25 novembre 
2019. Ce jour-là, trois présumés 
trafiquants de stupéfiants, dont le 
semi-grossiste, ont été interpellés 
à Trappes, à La Boissière-École et 
à Mittainville. 

Tout a commencé fin 2018, les 
enquêteurs de Rambouillet soup-
çonnaient un trafic de cannabis 
alimenté depuis Trappes. Les en-
quêteurs d’Élancourt se sont alors 
saisis de l’affaire en janvier 2019. 
Ils ont découvert grâce aux sur-
veillances téléphoniques, qu’un se-
mi-grossiste approvisionnait bien 
en cannabis un dealer et son com-
plice, opérant sur Rambouillet. 

Mais le semi-grossiste, méfiant, a 
rendu la surveillance physique des 
enquêteurs difficile. L’homme âgé 

de 34 ans s’est caché pendant plu-
sieurs mois dans le quartier du Val 
Fourré à Mantes-la-Jolie, rédui-
sant ainsi son trafic. 

Ils ont tous les trois  
été déférés

Lors de l’interpellation, les per-
quisitions ont permis aux forces de 
l’ordre de mettre la main sur une 
dizaine de grammes de cannabis, 
150 euros en liquide, et sur des 
emballages vides de conditionne-
ment de plaquettes. Pendant les 
interrogatoires, le fournisseur a usé 
de son droit de silence. Mais les 
deux autres sont passés aux aveux. 
Ils ont estimé avoir écoulé entre 2 
et 3 kg de résine de cannabis sur la 
période de pleine activité. Ils ont 
tous les trois été déféré. n

En trois jours, quatre voitures ont 
été volées à Plaisir et dans d’autres 
communes des Yvelines. Il s’est 
avéré que le mode opératoire était 
presque à chaque fois le même, 
selon une source policière. 

Le 26 novembre, à Plaisir, deux 
hommes ont surpris vers 21 h la 
propriétaire d’une Audi A1 sta-
tionnant dans un parking sou-
terrain. Armés d’un marteau et 
cagoulés, ils lui ont demandé son 
portable, de l’argent en liquide et 
ses clés de voiture, pour s’enfuir 
avec. 

Armés d’un marteau  
et cagoulés

Dans la même journée, à Ches-
nay-Rocquencourt, un jeune âgé 
de 19 ans a menacé à l’aide d’un 

couteau et d’une arme à impul-
sion, le propriétaire d’une voiture. 
Il a volé son véhicule, mais il a 
depuis été interpellé. 

Le 27 novembre, une autre agres-
sion a lieu, cette fois-ci au Mes-
nil-Saint-Denis. Un homme a 
été sorti de sa voiture devant son 
domicile, sous la menace d’un 
marteau et d’un brise glace. Les 
malfaiteurs ont ensuite pris la 
fuite avec son Audi. Ces affaires 
qui semblent avoir le même mode 
opératoire, seraient peut-être liées, 
selon une source policière. 

Le lendemain, en revanche, le 
mode opératoire était différent. Un 
ou des voleurs se sont introduits 
dans un pavillon à Plaisir, pendant 
la nuit. La porte de l’entrée n’était 
pas fermée à clé. Ils en ont profité 
pour dérober la voiture. n

Remis en liberté après avoir fait 
appel la semaine dernière, cinq 
jeunes suspectés seront rejugés le 
15 janvier. Âgés de 19 à 21 ans, 
ils étaient a priori six à avoir été 
interpellés, suite à une rixe dans un 
bus à Villepreux, le 2 septembre 
2019, selon nos confrères du Pari-
sien. Originaires de Saint-Cyr-
L’École, ils avaient été condam-
nés, fin septembre par le tribunal 
correctionnel de Versailles, à des 
peines allant de six à 17 mois de 
prison ferme. 

Ce soir-là, les jeunes de Saint-Cyr-
L’École voulaient en découdre avec 
une bande rivale du quartier du 
Valibout à Plaisir. Ils les ont inter-
ceptés dans le bus 44, après l’avoir 
bloqué avec deux voitures, devant 
le centre équestre de Villepreux. 

Armés de bombes lacrymogènes, 
d’un démonte-pneu, d’un mar-
teau brise-glace et d’une trottinette 
électrique, ils étaient une dizaine à 
débarquer dans le transport en com-
mun, comme le raconte Le Parisien. 
Trois jeunes hommes seront blessés 
et conduits à l’hôpital du Chesnay. 

Une dizaine à débarquer 
dans le bus

Une fois la police sur place, les 
agresseurs avaient déjà pris la fuite. 
Six ont néanmoins été identifiés 
grâce aux vidéosurveillances et 
ont à ensuite été interpellés. L’un 
d’eux passera aux aveux. Les quatre 
autres ont confirmé leur présence, 
mais affirmé ne pas avoir participé. 
Le dernier a nié les faits. n

Ce sont souvent les plus âgés qui 
sont les plus touchés. Un couple de 
seniors a été victime d’un vol à la 
fausse qualité le 26 novembre aux 
Clayes-sous-Bois. Trois hommes 
ont prétendu être des ouvriers, 
en se présentant au domicile du 
couple, en raison des travaux de 
façades qui ont lieu dans leur rue. 
«  Ils ont prétexté vouloir vérifier 
les travaux en cours, raconte une 
source proche de l’enquête. C’est le 
schéma classique.  » Ils ont d’abord 
séparé le couple. Le mari devait 
attendre dehors l’arrivée d’un autre 
ouvrier, qui n’est d’ailleurs jamais 
venu, selon cette même source. 

Les voleurs ont ensuite prétendu 
devoir faire une intervention dans 
la cuisine.

« Vérifier les travaux  
en cours »

Accompagnés par la femme, ils lui 
ont demandé d’enlever ses bijoux 
en raison du produit qu’ils allaient 
utiliser. Elle les a alors laissés 
sans surveillance. Le préjudice est 
estimé à 25 000 euros, selon une 
source proche de l’enquête. Au-
cune interpellation n’a encore été 
faite. n

Elle espionnerait la police et 
révélerait des informations. Le 
28 novembre, un agent de la po-
lice judiciaire de Versailles a porté 
plainte contre la chasseuse de flics, 
plus connue sous le pseudonyme 
de Clara Michaud. Originaire 
de Guyancourt, elle a été repérée 
rôdant autour du commissariat 
de Versailles, selon un article de 
78actu. Elle a été contrôlée et une 
procédure pourrait s’ouvrir suite à 
la plainte. 

Soupçonnée de proposer des 
informations sur les policiers

Cette femme inquiéterait la police. 
Elle est soupçonnée de proposer 
des informations sur les policiers 
(nom, compte Facebook, adresse) 
sur les réseaux sociaux, comme le 
révèle 78actu. Le commissariat de 
Versailles ne serait d’ailleurs pas 
son unique cible. Elle aurait été 
vue aux abords d’autres commis-
sariats dans les Yvelines. 

Mais pour l’instant, la chasseuse 
de flics n’aurait rendu publique 
aucune information, rendant ainsi 
difficile toute poursuite, selon le 
site d’informations yvelinois. n

Yvelines La police démantèle un 
trafic de cannabis à Trappes et à 
Rambouillet

Plaisir Plusieurs voitures volées  
avec le même mode opératoire

Villepreux Rixe dans un autobus :  
les agresseurs remis en liberté

Les Clayes-sous-Bois  
Des faux ouvriers volent près  
de 25 000 euros de bijoux

Yvelines  
Un policier porte 
plainte contre  
la prénommée 
chasseuse de flics

Trois trafiquants de drogue ont été arrêtés le 25 
novembre dans plusieurs villes des Yvelines. Le semi-
grossiste de cannabis alimentait le trafic depuis 
Trappes. Ils auraient écoulé entre 2 et 3 kg de résine.

Le 26, 27 et 28 novembre, plusieurs voitures  
ont été volées à Plaisir et dans d’autres communes 
yvelinoises. Certains avaient le même mode 
opératoire. L’enquête est en cours.

Six jeunes interpellés suite à une rixe, dans un 
bus à Villepreux en septembre 2019, avaient été 
condamnés à de la prison ferme. Après avoir fait 
appel, cinq d’entre eux ont été remis en liberté. 

Des voleurs se sont faits passer pour des ouvriers 
et ont dérobé des bijoux de valeurs à un couple de 
personnes âgées, le 26 novembre aux Clayes-sous-
Bois. 

Une femme, surnommée 
la chasseuse de 
flics, et originaire de 
Guyancourt, a été 
surprise le 28 novembre, 
en train de rôder autour 
du commissariat de 
Versailles. Un agent de 
police a déposé plainte.

Un homme, âgé de 63 ans, a été 
retrouvé décédé chez lui, le 27 no-
vembre à Élancourt, en début 
d’après-midi. Sa famille n’avait 
plus de nouvelles de lui depuis plu-
sieurs semaines. Dans son lit, son 
corps était déjà en état de décom-
position. « Il devait être mort depuis 
plusieurs semaines voire quelques 
mois », révèle une source proche de 
l’affaire. Le corps a été transporté à 
l’hôpital pour qu’une autopsie soit 
réalisée. L’enquête est en cours. n

Élancourt  
Un homme retrouvé 
mort dans son lit

FAITS 
DIVERS

SÉCURITÉ

10

Mais le semi-grossiste, méfiant, a rendu difficile la surveillance physique des 
enquêteurs. L’homme âgé de 34 ans s’est caché pendant plusieurs mois dans le 
quartier du Val Fourré à Mantes-la-Jolie.
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Le lendemain, en revanche, le mode opératoire était différent. Un ou des voleurs 
se sont introduits dans un pavillon à Plaisir, pendant la nuit. La porte de l’entrée 
n’était pas fermée à clé.
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 FARAH SADALLAH
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www.e-leclerc.com/bois-darcy
Bois d’Arcy

Offre valable dans le magasin E.Leclerc de Bois d’Arcy uniquement le mercredi 11 décembre 2019 sur le stock disponible en magasin. 

MERCREDI 11 
DÉCEMBRE 2019

Sur présentation de 
ce coupon en caisse

ET SI  
ON PRÉPARAIT 

NOËL  
ENSEMBLE ?

*

*
*
*

"POUR VOTRE SANTÉ, MANGEZ AU MOINS CINQ FRUITS ET LÉGUMES PAR JOUR"    www.mangerbouger.fr 

STANDS FRAIS À LA COUPE
• BOUCHERIE • POISSONNERIE • CHARCUTERIE • RÔTISSERIE 
• TRAITEUR  • FROMAGERIE • BOULANGERIE • CHOCOLATERIE 

• PÂTISSERIE • FRUITS & LÉGUMES 
(hors commandes et produits frais emballés libre-service)

SUR TOUS LES

DE RÉDUCTION  
IMMÉDIATE

-20%



Deux semaines après son succès 
dans le derby sur le parquet de l’En-
tente Le Chesnay-Versailles, l’ESC 
Trappes SQY a enchaîné en venant 
à bout de Fécamp (79-77) à domi-
cile lors de la 9e journée de N3. Une 
victoire - la cinquième de la saison - 
acquise au terme d’une prestation 
inégale. L’entraîneur trappiste, Cyril 
Méjane, se montre d’ailleurs partagé 
sur la performance de ses joueurs  : 
s’il est satisfait de la 2e mi-temps, il 
l’est beaucoup moins de la 1re. 

« Le principal, c’est de gagner, mais sur 
la manière, la 1re mi-temps a été très 
compliquée, avec un manque d’agressi-
vité, d’intensité, reconnaît-il. On s’est 
laissé endormir par l’équipe adverse qui 
nous a fait 40 minutes de défense de 

zone. Après une bonne gueulante à la 
mi-temps, les joueurs ont mis l’agressi-
vité que j’attendais et on a été plus forts 
que l’équipe adverse. » 

Il loue ainsi « l’agressivité défensive » 
de son équipe dans le second acte, 
mais aussi «  la volonté de jouer vite 
vers l’avant, de faire en sorte de ne pas 
laisser le temps à Fécamp de mettre en 
place sa défense ». « Et puis, ils avaient 
un gros shooter, on l’a vraiment coupé 
en 2e mi-temps », ajoute-t-il.  

Après un début de saison compliqué 
et plusieurs matchs perdus de jus-
tesse en craquant dans les dernières 
minutes, les joueurs semblent avoir 
progressé sur l’aspect mental, assure 
Cyril Méjane. « À Versailles, on gagne 

en prolongations et celui-là, on le gagne 
de deux points en mettant deux lan-
cers-francs à trois minutes de la fin, 
souligne-t-il. Et puis, à un moment 
dans ce match où on était à moins 9, les 
joueurs n’ont pas baissé la tête et il n’y a 
jamais eu de moment de doute comme il 
pouvait y avoir avant. » Le fait d’avoir 
retrouvé l’intégralité des joueurs a 
aussi aidé  : samedi, les Trappistes 
étaient au complet pour la première 
fois depuis que leur coach est en 
poste, soit environ un mois. 

Fort de ces deux victoires de suite, 
Trappes remonte à la 4e place de sa 
poule, à trois points du leader Le 
Havre. Le club va maintenant cher-
cher à remporter les deux matchs 
qu’il lui reste avant la trêve hivernale. 
« On joue deux équipes qui sont derrière 
nous au classement, rappelle Cyril 
Méjane. Bien entendu, notre équipe est 
encore un peu convalescente, on ne va 
pas dire que tout est rose. Mais l’objectif 
est de gagner les deux rencontres, c’est le 
travail que nous avons à faire. » 

La première d’entre elles est pro-
grammée dès ce samedi 7 décembre 
à Montville-Houppeville, 10e du 
classement (sur 12 équipes). «  C’est 
une équipe que je ne connais pas, avoue 
Cyril Méjane. Ils ont pas mal de bles-
sés. Je pense que c’est une équipe qui 
n’aura rien à perdre. Le championnat 
va être difficile pour eux, ils jouent le 
maintien mais sont déjà dans les trois 
derniers. C’est le genre de match piège. 
Il ne faut pas croire que c’est trop facile, 
que c’est gagné, il faut faire le travail 
correctement, comme on a pu le faire 
contre Fécamp ou Versailles. »  n

Basketball Trappes poursuit 
son redressement
Les Trappistes ont battu Fécamp (79-77) samedi 
30 novembre lors de la 9e journée de Nationale 3. 
Ils remontent à la 4e place du championnat.SP
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L’ESC Trappes SQY a signé son cinquième succès de la saison en championnat, 
samedi 30 novembre lors de la 9e journée de N3 face à Fécamp (79-77).
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Le Club de plongée de SQY orga-
nise le 7 décembre de 14 h à 20 h 
à la piscine Allende des Clayes-
sous-Bois une journée sports 
aquatiques. Trois activités seront 
proposées  : baptêmes de plongée, 
nage avec et/ou sans palmes, et 
challenges d’apnée. Cette dernière 
ne sera réservée qu’aux pratiquants 
confirmés, chaque apnéiste devant 
présenter « sa carte de niveau d’ap-
née et son CACI (Certificat médical 
d’absence de contre-indication à la 
pratique, Ndlr) », indiquent les or-
ganisateurs. 

Bonnet et maillot de bain obliga-
toires pour les pratiquants. Pour 
les accompagnants se rendant au 
bord du bassin, maillot de bain aussi 
obligatoire (shorty non autorisé). 
Ces activités sont organisées dans le 
cadre du Téléthon, les dons (facul-
tatifs) étant reversés à l’Association 
française contre les myopathies. 
L’accès à la piscine est payant. Ren-
seignements sur cpsqy.com.  n

Le Vélo-club Élancourt-Saint-
Quentin-en-Yvelines (VCES-
QY-team Voussert) organise, 
ce dimanche 8 décembre à l’Île 
de loisirs, l’édition 2019 de son 
cyclo-cross. L’événement comp-
tera pour les championnats 
Île-de-France de cyclo-cross 
2019-2020 et sera parrainé par 
Quentin Lafargue. 

Plusieurs catégories sont au pro-
gramme  : master, pass’cyclisme, 
junior hommes, juniors espoirs, 
seniors femmes, école de vélo, 
minimes garçons, minimes filles, 
cadets, cadettes, seniors hommes 
et espoirs hommes. Les coureurs 
s’élanceront, suivant les catégo-
ries, entre 9 h 15 et 15 h 18. Plus 
de renseignements au 06 79 24 
67 62. n 

Cyclisme 
Championnat 
régional de cyclo-
cross à l’Île de 
loisirs ce samedi
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Natation  
Une journée 
nage, plongée et 
apnée aux Clayes 
ce samedi
Le Club de plongée 
de SQY organise, le 
7 décembre à la piscine 
Allende, des baptêmes de 
plongée et des challenges 
de nage et d’apnée, dans 
le cadre du Téléthon.
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Route de Dampierre, CD 58, 78990 Élancourt 
Infos et résa : lacommanderie.sqy.fr / kiosq.sqy.fr 
la-commanderie@sqy.fr / 01 39 44 54 00
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 ALEXIS 
CIMOLINO

Le prénom, c’est l’histoire d’un re-
pas de famille qui dégénère après 
l’annonce par l’un des convives du 
prénom de son futur enfant. Jouée 
pour la première fois en 2010 au 
théâtre Edouard VII, à Paris, et 
représentée près de 250 fois, avec 
sur les planches Patrick Bruel, 
Valérie Benguigui, Guillaume 
de Tonquédec, Judith El Zein et 
Jean-Michel Dupuis, la pièce a 
été adaptée au cinéma, avec les 
mêmes comédiens. Elle a ensuite 
fait son retour avec une nouvelle 
équipe de comédiens, qui feront 
étape à la ferme du Manet, à 
Montigny-le-Bretonneux, le 8 
décembre à 17 h.

On retrouve cette fois-ci pour in-
carner les différents personnages 
Florent Peyre, Marie-Julie Baup, 
Sébastien Castro, Lilou Fogli et 

Jonathan Lambert. Ce dernier a 
davantage embrassé une carrière 
d’acteur, mais aussi d’humoriste, 
d’animateur et chroniqueur radio 
et télé. Il est notamment célèbre 
pour ses apparitions dans les 
émissions On n’est pas couché voire 
Touche pas à mon poste, jouant le 
rôle de Damien Baïzé. 

Il incarne le beau-frère  
du futur papa

Mais il sera cette fois sur les 
planches, incarnant le personnage 
de Pierre, le beau-frère du futur 
papa. Cette nouvelle distribution 
a notamment apporté à la pièce 
deux nominations aux Molières 
2019. Le prix des places va de 
33,80 euros à 46,30 euros, réser-
vations sur digitick.com. n

Le 11 décembre à 20 h 30, la Bat-
terie, à Guyancourt, accueille le 
concert d’Onyx. Ce projet musi-
cal est l’œuvre d’un trio composé 
du saxophoniste Nicolas Prost, du 
pianiste improvisateur-program-
mateur-compositeur Emmanuel 
Lerouge, et du batteur Cédric 
Cyprien. Ensemble, ils jouent une 
«  musique électro poétique et vir-
tuose où se mêlent improvisations 
et thèmes originaux  », indique la 

Batterie sur son site internet. L’as-
sociation entre ces trois artistes 
permet de « marier les influences de 
l ’identité contemporaine d’un pop-
jazz romantique à l ’univers électro », 
ajoute la salle guyancourtoise. Du-
rée 1 h 30. La classe de saxophone 
de l’École municipale de musique 
assurera la première partie de la 
soirée. Les tarifs des places vont 
de 8 à 16 euros, réservations sur 
kiosq.sqy.fr. n

Le comédien sera sur les planches à la ferme du 
Manet ce dimanche 8 décembre, dans cette célébris-
sime pièce nommée plusieurs fois aux Molières.

À la fois comédiens, clowns, mimes, bruiteurs, poètes 
et performeurs, les Gagfathers livreront un spectacle 
aussi complet que déjanté qui devrait beaucoup 
amuser les spectateurs, vendredi 6 décembre.

Montigny-le-Bretonneux  
Jonathan Lambert à l’affiche  
ce dimanche dans Le Prénom

Plaisir Un show décapant et 
surréaliste à l’espace Coluche

Les blouses, plumes, encriers, bons 
points et autres tableaux noirs ravi-
vront sans doute des souvenirs aux 
plus anciens. Jusqu’au 18 décembre, 
l’exposition Au tableau ! Une histoire 
de l’école, se tient à l’espace Decau-
ville, à Voisins-le-Bretonneux. 

Une « salle de classe  
de 1900 reconstituée »

Elle retracera l’évolution de l’école 
du début du XXe siècle à au-
jourd’hui. Des objets témoins des 
différentes époques seront exposés. 
On peut ainsi trouver, par exemple, 
« une salle de classe de 1900 reconsti-

tuée, et à la fin, un tableau numérique 
et un robot qui datent des dernières 
années », indique Yohann Chelim, 
médiateur culturel à la Ville de 
Voisins-le-Bretonneux, qui orga-
nise l’exposition en collaboration 
avec le Club des collectionneurs 
des Yvelines. 

L’idée étant de «  montrer ce que 
c’était avant et comment les tech-
niques d ’enseignement et les ob-
jets utilisés à l ’école ont évolué  », 
ajoute-t-il. L’exposition est ou-
verte du mardi au dimanche, de 
14 h à 18 h. L’entrée est libre et 
gratuite, renseignements au  01 
30 44 29 28. n

Voisins-le-Bretonneux L’histoire  
de l’école s’expose à Decauville
L’exposition Au tableau ! Une histoire de l’école  
a lieu jusqu’au 18 décembre à l’espace Decauville  
et permettra de retracer l’évolution de l’école  
à travers des objets de différentes époques. 

The Gagfathers. C’est le nom du 
quatuor qui se produira, le 6 dé-
cembre à 20 h 30 au Théâtre es-
pace Coluche (TEC) de Plaisir. 
Ces quatre artistes sont issus de la 
compagnie Yllana, une compagnie 
espagnole existant depuis 1991. 
« À la fois comédiens, clowns, mimes, 
bruiteurs, poètes et performeurs  », 
ils « déploient sur la scène une éner-
gie explosive, usant d’un humour 
décapant dans un univers de folie, 
entraînant les spectateurs dans un 
monde qui frise avec le surréalisme », 
décrit le TEC. 

Lors du spectacle, les quatre gar-
çons vont incarner différents rôles, 
multipliant les costumes et les 
mises en scène cocasses. «  Tour à 
tour jetsetter, toréador, chien reni-

fleur, cosmonaute ou hirondelle, leurs 
incarnations ne connaissent aucune 
limite », ajoute le TEC au sujet de 
ces « véritables virtuoses de la pré-
cision ». 

« Un show d’une démesure 
totale »

«  Les interprètes de The Gagfathers 
livrent un show d’une démesure 
totale, jouant avec malice de l ’incon-
gruité des situations dans un rythme 
endiablé générant tout autant de 
rires que de stupéfaction », poursuit 
le théâtre plaisirois. Le spectacle 
dure 1 h 30, les tarifs des places 
vont de 18 à 29,50 euros, les réser-
vations sont à effectuer sur kiosq.
sqy.fr. n

L’atelier d’Art gravure SQY, situé 
dans la zone d’activités des Quatre 
arbres à Élancourt, ouvre de nou-
veau ses portes les samedi 7 de 14 h 
à 18 h et dimanche 8 décembre, 
de 10 h à 18 h. Art gravure SQY 
organise régulièrement des portes 
ouvertes et expositions dans ses 
locaux. Ce nouveau rendez-vous 
permettra de découvrir « les dernières 
créations » des membres de l’atelier, 
qui présenteront aussi à la vente « des 
gravures et des cartes de vœux à petits 
prix », indique Catherine Delmelle, 
présidente de l’atelier. Une tombola 
est également prévue. Un vernissage 
petit-déjeuner aura lieu le dimanche 
à partir de 10 h 30. Entrée libre, ren-
seignements au 01 30 51 97 89. n

Élancourt Nouvelles 
portes ouvertes 
d’Art gravure SQY  
ce week-end
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Jonathan Lambert (à gauche sur la photo) fait partie de la nouvelle équipe  
de comédiens jouant dans la célèbre pièce Le Prénom, dont une représentation 
sera donnée ce dimanche 8 décembre à la ferme du Manet. 
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Guyancourt Un trio entre jazz  
et électro s’invite à la Batterie
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Du 2 au 29 décembre, le centre so-
cioculturel-espace Jacques Miquel, 
à La Verrière, accueille une expo-
sition d’artistes de la commune. 
« Pour clôturer l’année en beauté, les 
artistes de La Verrière se dévoilent et 
vous invitent à partager leur culture 
et leur savoir-faire  », peut-on lire 
sur le site internet de la Ville. 

Ces artistes feront découvrir leurs 
créations sur différents supports. 
On retrouvera ainsi des sculp-
tures, des peintures, des bandes 
dessinées, de la musique, du 
théâtre, … Seront notamment à 
l’honneur Abdel kemmat pour la 
bande dessiné, Hamid Fakhoury, 
Kacem Khaoula, Stephane Laude, 
Jean Loup Rodiet, François Le 
Morelle, Huguette Pellegris pour 
le dessin, la peinture, l’aquarelle, 
les sculptures ou encore le street 
art, Hind sebba, Yvan Autain et 
Traoré Ary pour la chanson, et 
les compagnies de la Muse en 
scène et Les passes-rêves pour le 
théâtre. Le vernissage est prévu le 
5 décembre à 18 h. Entrée libre, 
détails sur ville-laverriere.com. n

La Verrière  
Une exposition 
multi-artistique à 
l’espace Miquel
Jusqu’au 29 décembre, 
sculptures, création 
d’artistes locaux via la 
peinture, bande dessinée, 
musique ou encore 
théâtre, sont à l’honneur à 
l’espace Jacques Miquel. 

4+2
OFFERTES

BORDEAUX 
Château Gros Chêne
2018 AOP
n°5609392

Le carton de 6 bouteilles 
dont 2 OFFERTES :
14,92 € (1 L = 3,32 €) 
au lieu de 22,38 € 
(1 L = 4,97 €)

2+1
OFFERTE

FOIRE
AUX

M E R C R E D I  4  D É C E M B R E

Mercredi 4 décembre

2.49
Soit la bouteille

La bouteille à l’unité 3,73 €

CHAMPAGNE 
1ER CRU BRUT 
Nicolas Gueusquin AOC
n°5605587

Le lot de 3 bouteilles 
dont 1 OFFERTE :
38,98 € (1 L = 17,32 €) 
au lieu de 58,47 € 
(1 L = 25,99 €)

Mercredi 4 décembre

12.99
Soit la bouteille

La bouteille à l’unité 19,49 €

p. 581
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L’ABUS D’ALCOOL EST DANGEREUX POUR LA SANTÉ. À CONSOMMER AVEC MODÉRATION
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 Vous avez une information  
à nous transmettre ? 

Un évènement à annoncer ?  
Des précisions à nous apporter ?  

Un commentaire à faire ? 
Contactez la rédaction !

redaction@lagazette-sqy.fr
La Gazette de Saint-Quentin-en-Yvelines
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78180 Montigny-le-Bretonneux 
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 Hebdomadaire gratuit d’informations locales

 PLAISIR 
Rapprocher les jeunes et la police 
grâce au sport Page 5

 ÉLANCOURT 
Le parking de la mairie ferme  
pour un mois Page 7

 GUYANCOURT 
Olivier Pareja, élu tête de liste  
lors d’une élection sans candidat Page 8

 TRAPPES 
La ministre de la justice est venue 
faire le point sur la sécurité Page 9

 FAITS DIVERS 
Plaisir : Elle retrouve  
son mari ligoté sur leur lit Page 10

 SPORT 
Football : Hicham Zerhdy, retour 
gagnant sur le banc de Trappes Page 12

 CULTURE 
Trappes : Eiffel pose ses valises  
à la Merise Page 14

Expleo emménage dans  
le plus ancien immeuble  
de bureaux de SQY

 Hebdomadaire gratuit d’informations locales

Dossier page 2

JO 2024 :  
VTT SUR LA COLLINE 

D’ÉLANCOURT,  
LA MENACE  
CHAMONIX ?

SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES

SAINT-QUENTIN-
EN-YVELINES
L’institut 
handisport  
du futur  
doit ouvrir  
en 2024

GUYANCOURT
Le maire 
sortant 
François 
Morton est tête  
de liste aux 
élections 
municipales

MAUREPAS
Un chapiteau 
provisoire  
pour aider les 
commerçants à 
affronter l’hiver

Anciennement appelé 
L’International, 
l’immeuble Le Carré 
affiche un tout 
nouveau visage.  
Sa partie bureaux 
est désormais 
majoritairement 
occupée par  
la société Expleo.
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LE VÉLODROME NATIONAL, 
TEMPLE DE LA MUSIQUE 

ÉLECTRO  
POUR UNE SOIRÉE

MONTIGNY-LE-BRETONNEUX

Actu page 6

Actu page 4 Actu page 7 Actu page 8

Actu page 7

01 58 88 10 00
(1)

JUSQU’À 

6 000 €
 DE REMISE (1)

SUR UNE SÉLECTION DE LOGEMENTS 

LES TERRASSES DU TRIANON

Saint-Cyr-l’Ecole

(1) Réduction de 1500 euros par pièce principale (pièce de plus de 7m² hors cuisine et salle de bain) sur le prix de vente sur une sélection de logements (lots : C34, H15, H34, D12, G22) de la résidence Les Terrasses du Trianon à Saint-Cyr l’Ecole, sur la base de la grille de prix en TVA 20%  des logements en vigueur au 04/10/2019. Offre valable pour toute réservation signée entre le 04 novembre 2019 et le 30 novembre 2019 d’un appartement sur 
la résidence Les Terrasses du Trianon à Saint-Cyr l’Ecole, sous réserve de signature de l’acte authentique de vente dans les délais stipulés au contrat de réservation. Dans la limite des stocks disponibles. Offre non cumulable avec les autres offres Bouygues Immobilier en cours. Conditions détaillées sur simple demande ou sur www.bouygues-immobilier.com. Le réservataire dispose d’un droit de rétractation de 10 jours (article L 271-1 du code de 
la construction et de l’habitation). Bouygues Immobilier, SAS, au capital de 138.577.320 €, SIREN 562 091 546 RCS Nanterre, siège social, 3 boulevard Gallieni à Issy les Moulineaux (92130), intermédiaire en opération de banque catégorie mandataire Intermédiaire en Opérations de Banque (MIOB) inscrit à l’ORIAS sous le n° 13006299. Document et illustration non contractuels.  Crédit Photo : Getty Images. Conception : Types Top/Athana 10-19.
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SQY Faites appel à nous !
pub@lagazette-sqy.fr

 vous désirez passer votre publicité dans notre journal ?   
entrepreneur, commerçant, artisan

Vous êtes

 ÉLANCOURT 
La Ville récompensée  
pour sa boxe itinérante Page 4

 VILLEPREUX 
La commune pourrait accueillir  
des Tibétains Page 5

 SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES 
Tony Estanguet assure que le travail 
continue pour les JO à Élancourt Page 8

 MAGNY-LES-HAMEAUX 
La commune a mis aux enchères  
son matériel déclassé Page 8

 FAITS DIVERS 
Trappes : Une enveloppe suspecte  
bloque le commissariat Page 10

 SPORT 
Cyclisme : Deux jeunes pistards de 
l'équipe de France au VCESQY  Page 12

 CULTURE 
Montigny : Grand Corps Malade slame  
à la ferme du Manet ce vendredi Page 14

Les violences 
conjugales augmentent 
ou la parole se libère ?

 Hebdomadaire gratuit d’informations locales
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20 LOGEMENTS  
EN ACCESSION SOCIALE  

À LA PROPRIÉTÉ SUR  
LE SITE DE L’EX-COLLÈGE 

BERGSON

MONTIGNY-LE-BRETONNEUX

SAINT-QUENTIN- 
EN-YVELINES
Le projet  
de règlement  
de la publicité 
est acté

COIGNIÈRES
Le magasin 
O’Tera a 
définitivement  
fermé  
ses portes

GUYANCOURT
L’ancien site  
de Thalès  
prendra le nom 
de quartier  
des Savoirs

Depuis le lancement  
du Grenelle consacré  
aux violences conjugales, 
les associations œuvrant 
à SQY ont noté  
une nette augmentation 
des signalements 
de violences faites 
aux femmes. Alors 
recrudescence ou prise 
de conscience ?
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FAIRE DÉCOUVRIR ET 
ATTIRER LES JEUNES  

VERS LE MÉTIER 
D’ASCENSORISTE

TRAPPES
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SQY Faites appel à nous !
pub@lagazette-sqy.fr

 vous désirez passer votre publicité dans notre journal ?   
entrepreneur, commerçant, artisan

Vous êtes

 SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES 
L’actualité du réseau SQYbus  
en temps réel sur Twitter Page 5

 GUYANCOURT 
La mairie alerte les habitants sur  
des démarchages immobiliers Page 7

 ÉLANCOURT 
Municipales : la gauche tient  
sa tête de liste Page 8

 PLAISIR 
Un bar à innovations ouvre  
dans la galerie d’Auchan Page 9

 FAITS DIVERS 
Mouma Benmansour a disparu  
depuis une semaine Page 11

 SPORT 
Handball : Plaisir corrigé  
à Aubervilliers Page 12

 CULTURE 
SQY : La magie de Noël envahit 
l’agglomération Page 14

 Hebdomadaire gratuit d’informations locales

SQY BUSINESS DAY :  
UNE JOURNÉE  

POUR  
« FACILITER LA VIE »  
DES ENTREPRISES

SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES

PLAISIR
3 000 arbres 
en plus pour  
la forêt de 
Sainte-Apolline

LA VERRIÈRE
Face aux 
désagréments 
pointés  
par les 
habitants, 
Eurovia fait 
visiter son site

ÉLANCOURT
Le restaurant 
Les Templiers 
s’associe  
au Coin du 
sommelier  
pour installer  
une cave à vins

Dossier page 2

Le réaménagement 
du carrefour de la 
Malmedonne est 
désormais espéré pour 
démarrer en 2024. Il 
permettra de relier La 
Verrière et Maurepas, 
actuellement séparées 
par la RN 10.
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LA POLICE SE FORME  
À LA CONDUITE EN 

SITUATION D’URGENCE

YVELINES

Actu page 7

Actu page 8 Actu page 4 Actu page 6

Actu page 4

Réaménagement  
du carrefour de  
la Malmedonne :  
la RN 10 va être enfouie Contact : pub@lagazette-sqy.fr

La Gazette de Saint-Quentin-en-Yvelines  
12, avenue des Prés - 78180 Montigny-le-Bretonneux

En 2020,
profitez d’une visibilité

optimale 
auprès d’un large 
lectorat hebdomadaire.



Depuis la création d’Activit’Y en 2016, 5 000 personnes ont pu reprendre  
une activité professionnelle durable.

Depuis, les deux Présidents demandent plus qu’un rapprochement et souhaitent 
une fusion entre leurs deux territoires : « Notre objectif à terme n’a pas changé : 
nous voulons constituer une seule collectivité. »

Avec Robotyc, les collégiens de 3eme peuvent explorer la programmation,  
le codage et les sciences, tout au long de l’année.

Dans le cadre du projet de fusion avec le 
Département des Hauts-de-Seine, deux nouvelles 
compétences ont été mutualisées ces dernières 
semaines, pour un meilleur service tout en 
réalisant des économies.

En février 2016, l’établissement 
public interdépartemental Yve-
lines-Hauts-de-Seine, rassem-
blant les élus des deux Conseils 
départementaux, était créé afin 
de «  d’abord créer les conditions 
d’un meilleur développement éco-
nomique  » entre les deux terri-
toires, soulignait à l’époque Pierre 
Bédier, président du Départe-
ment des Yvelines et vice-pré-
sident de cet établissement public 
interdépartemental.

L’EPI avait aussi pour but de 
mutualiser et conduire des actions 
dans les domaines de compé-
tences suivants  : l’archéologie 
préventive, l’adoption et l’entre-
tien des routes départementales. 
Une première étape visant à 

l’agence d’insertion, jusqu’alors 
yvelinoise, Activit’Y, est deve-
nue interdépartementale, éten-
dant son champ d’action dans les 
Hauts-de-Seine. Une première en 
France. Le 21 novembre dernier, 
l’agence Yvelines Numériques est 
devenue Seine et Yvelines Numé-
rique, permettant la mise en place 
de projets éducatifs dès cette fin 
d’année 2019 et la réalisation 
d’économies d’échelles.

Rendre Activit’Y opérationnelle 
dans deux départements permet 
de «  rendre plus employables les 
publics yvelinois et altoséquanais les 
plus éloignés de l ’emploi, construire 
avec les partenaires une offre de for-
mation qualifiante et professionna-
lisante, renforcer l ’accompagnement 

« 130  000 projets de recrutement en 
2019 », 47 000 dans les Yvelines et 
90 000 dans les Hauts-de-Seine, 
« ne trouvent pas de candidats », est-
il constaté. À l’inverse, les deux 
territoires comptent «  52 000 bé-
néficiaires du RSA (24 000 Yvelines 
et 28 000 Hauts-de-Seine), ainsi 
que des jeunes chômeurs et des de-
mandeurs d’emploi de longue durée 
en recherche d’emploi ».

« 130 000 projets 
de recrutement en 2019 »

Pour le Président des Yvelines, 
Pierre Bédier, il s’agit d’une 
«  mobilisation sans précédent qui 
donne à notre politique d’insertion 
une envergure nouvelle propice à 
la création de solutions efficaces car 
adaptées aux réalités du marché du 
travail sur nos deux territoires ».

Depuis la création d’Acti-
vit’Y, 5 000 personnes ont pu 
reprendre une activité profes-
sionnelle durable, en leur propo-
sant notamment des services de 
garde d’enfant, d’aide à la mobi-
lité pour le développement de 
garages solidaires en partenariat 
avec Renault Mobiliz ou encore 
d’aide à l’obtention du permis de 
conduire avec l’Ecole de la deu-
xième chance.

Un mois plus tard, les Hauts-de-
Seine entérinent leur adhésion à 
l’agence départementale Yvelines 
Numériques qui devient ainsi 
Seine et Yvelines Numérique. 
L’instance altoséquanaise obtient 
ainsi la compétence vidéoprotec-
tion, tandis que l’agence interdé-
partementale élargit son champ 
d’actions, dans les domaines de 
l’aménagement numérique du 
territoire et le numérique éduca-
tif, en partenariat avec plusieurs 
acteurs institutionnels, dont la 
délégation académique au nu-
mérique éducatif de Versailles 
(Dane).

Avec Robotyc, les collégiens de 
3e peuvent explorer la program-
mation, le codage et les sciences 
en travaillant sur la thématique 
du « robot écolo : trieur de déchets ». 
Pour faciliter l’apprentissage du 
français, il est également pro-
posé aux collégiens allophones 
de travailler sur la rédaction d’un 
journal numérique à travers le 
programme «  Sur les chemins de 
l ’école ».

« L’innovation au cœur des 
politiques publiques »

Depuis la rentrée, il est égale-
ment possible dans 16 collèges 
yvelinois, dont Louis-Pasteur 
à Mantes-la-Jolie et Jacques-
Cartier à Issou, d’accéder à la 
plateforme d’aide aux devoirs 

Numérique et insertion, comme nouvelles compétences 
mutualisées avec les Hauts-de-Seine
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«  la preuve du rapprochement de 
nos deux territoires  », rappelait 
Patrick Devedjian, président de 
l’EPI et du Département des 
Hauts-de-Seine.

« La preuve du rapprochement 
de nos deux territoires »

Depuis, les deux Présidents de-
mandent plus qu’un rapproche-
ment et souhaitent une fusion 
entre leurs deux territoires. « Notre 
objectif à terme n’a pas changé : nous 
voulons constituer une seule collecti-
vité », ont-ils réaffirmé lors de la 
tenue du conseil d’administration 
de l’EPI en juin dernier, souhai-
tant le faire entrer dans un « acte 
III ».

Depuis la rentrée, une nouvelle 
étape a été franchie, concrétisant 
cette volonté. Au mois d’octobre, 

intensif des personnes, et mettre 
en place une stratégie commune 
de développement des relations 
avec les partenaires économiques  », 
détaillent les deux Départements.

L’agence se concentrera notam-
ment sur les métiers de l’aide à la 
personne et à domicile, les métiers 
du BTP avec le Centre de forma-
tion des métiers des bâtiments et 
travaux publics de Trappes, du 
ferroviaire par le biais de l’Ecole 
des éco-activités d’Aubergenville, 
de la restauration avec l’associa-
tion Prom’hôte Ifitel présente à 
Chanteloup-les-Vignes, et de la 
vente et du tertiaire.

Créée en 2016, Activit’Y per-
met aussi de mettre en relation 
employeurs et demandeurs d’em-
plois par le biais d’une plateforme 
commune : job78-job92. Dans les 
Yvelines et les Hauts-de-Seine, 

Enseigno, créée par l’entreprise 
française Educlever, dans le cadre 
d’une expérimentation de trois 
ans. À travers cette plateforme, les 
collégiens ont accès à 4 000 cours 
vidéo, 20 000 fiches, 100 000 exer-
cices interactifs, 700 illustrations 
animées et 2 500 sujets corrigés, 
dans quinze matières comme les 
mathématiques et l’histoire.

« Les deux Départements ont placé 
le développement économique et 

notamment l ’innovation au cœur de 
leurs politiques publiques  : déploie-
ment du très haut débit, encoura-
gement des entreprises à investir 
massivement dans la R&D, consti-
tution de pôles de compétitivité 
sur le territoire, développement 
de la formation et des viviers de 
compétences, énumère Yvelines 
infos. Ces actions initiées conjoin-
tement visent à constituer un ter-
ritoire d ’innovation, attractif et 
stimulant. » 

Une réunion publique le 10 décembre

Pierre Bédier et Patrick Devedjian, respectivement présidents des 
Départements des Yvelines et des Hauts-de-Seine, tiendront une 
grande réunion publique, le mardi 10 décembre à partir de 18 h 30, 
dans l’Auditorium de La Seine Musicale à Boulogne-Billancourt sur 
le thème « Yvelines - Hauts-de-Seine : pour un Grand Paris gagnant ».

À travers plusieurs tables rondes, les intervenants tenteront de mieux 
faire comprendre aux élus locaux, partenaires, citoyens et acteurs de 
la société civile, la fusion entre les deux Départements et les oppor-
tunités de développement qu’elle pourrait générer. Ouverte à tous, 
l'entrée est libre.
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